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Textiles 
Détermination de la propension des étoffes à l'ébouriffage en surface et au boulochage 
Partie 2 : Méthode Martindale modifié 
E : E : Textiles — Determination of fabric propensity to surface fuzzing and to pilling — Part 2: Modified Martindale methodPart 2: Modified Martindale method
D : D : Textilien — Bestimmung der Neigung von textilien Flächengebilden zur Flusenbildung auf der Oberfläche und der Pillneigung — Teil 2: Modifiziertes Martindale-Verfahren
Norme française homologuéepar décision du Directeur Général d'AFNOR le 20 septembre 2000 pour prendre effet le 20 octobre 2000.
Correspondance
La norme européenne EN ISO 12945-2:2000 a le statut d'une norme française. Elle reproduit intégralement la norme internationale ISO 12945-2:2000.</
Analyse
La présente norme spécifie une méthode d’essai pour la détermination de la résistance au boulochage et au changement d’aspect des étoffes par frottement étoffe contre étoffe sur l’appareil «Martindale» modifié, en permettant d’accélérer le phénomène du boulochage et de déterminer la tendance d’une étoffe à boulocher.
Descripteurs
· textile
· étoffe
· essai
· détermination
· boulochage
· frottement
· aspect
· examen visuel
· préparation de spécimen d’essai.
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Références aux normes françaises 
La correspondance entre les normes mentionnées à l'article «Références normatives» et les normes françaises identiques est la suivante : 
	ISO 139 
	: NF EN 20139 (indice de classement : G 00-003) 

	ISO 12947-1 
	: NF EN ISO 12947-1 (indice de classement : G 07-178-1) 


Avant-propos 
Le texte de la norme internationale ISO 12945-2:2000 a été élaboré par le Comité Technique ISO/TC 38 «Textiles» en collaboration avec le Comité Technique CEN/TC 248 «Textiles et produits textiles» dont le secrétariat est tenu par le BSI.
Cette norme européenne devra recevoir le statut de norme nationale, soit par publication d’un texte identique, soit par entérinement, au plus tard en janvier 2001, et toutes les normes nationales en contradiction devront être retirées en plus tard en janvier 2001.
Selon le Règlement Intérieur du CEN/CENELEC, les instituts de normalisation nationaux des pays suivants sont tenus de mettre cette norme européenne en application : Allemagne, Autriche, Belgique, Danemark, Espagne, Finlande, France, Grèce, Irlande, Islande, Italie, Luxembourg, Norvège, Pays-Bas, Portugal, République Tchèque, Royaume-Uni, Suède et Suisse.
Le texte de la norme internationale ISO 12945-2:2000 a été approuvé par le CEN comme norme européenne sans aucune modification.
NOTE : 
Les références normatives aux normes internationales sont mentionnées en annexe ZA (normative).
Avant-propos
L'ISO (Organisation internationale de normalisation) est une fédération mondiale d'organismes nationaux de normalisation (comités membres de l'ISO). L'élaboration des Normes internationales est en général confiée aux comités techniques de l'ISO. Chaque comité membre intéressé par une étude a le droit de faire partie du comité technique créé à cet effet. Les organisations internationales, gouvernementales et non gouvernementales, en liaison avec l'ISO participent également aux travaux. L'ISO collabore étroitement avec la Commission électrotechnique internationale (CEI) en ce qui concerne la normalisation électrotechnique.
Les Normes internationales sont rédigées conformément aux règles données dans les Directives ISO/CEI, Partie 3.
Les projets de Normes internationales adoptés par les comités techniques sont soumis aux comités membres pour vote. Leur publication comme Normes internationales requiert l'approbation de 75 % au moins des comités membres votants.
L’attention est appelée sur le fait que certains des éléments de la présente partie de l’ISO 12945 peuvent faire l’objet de droits de propriété intellectuelle ou de droits analogues. L’ISO ne saurait être tenue pour responsable de ne pas avoir identifié de tels droits de propriété et averti de leur existence.
La Norme internationale ISO 12945-2 a été élaborée par le comité technique ISO/TC 38, Textiles.
L'ISO 12945 comprend les parties suivantes, présentées sous le titre général Textiles — Détermination de la propension des étoffes à l'ébouriffage en surface et au boulochage:
· Partie 1: Méthode de la boîte de boulochage
· Partie 2: Méthode Martindale modifié
· Partie 3: Détermination utilisant une méthode de l’agitateur à ailettes
L’annexe A constitue un élément normatif de la présente partie de l’ISO 12945.
Introduction
Les bouloches se forment à l'usage lorsque les fibres à la surface d'une étoffe «se redressent» et s'emmêlent. Même s'il s'agit en général d'une détérioration de surface non souhaitée, le degré de tolérance d'un consommateur vis-à-vis d'un niveau donné de boulochage dépendra du type de vêtement et de l'usage final de l'étoffe.
En général, le niveau de boulochage qui se développe est déterminé par la vitesse à laquelle se produisent simultanément les processus suivants: 
1. emmêlement des fibres entraînant la formation de bouloches;
2. apparition de plus de fibres à la surface;
3. élimination des fibres et des bouloches par l’usure.
La vitesse à laquelle ces processus se développent dépend des propriétés des fibres, des fils et de l'étoffe. Des cas de figure extrêmes peuvent se produire dans les étoffes composées de fibres à résistance élevée et dans celles composées de fibres à résistance faible. Les fibres résistantes entraînent une vitesse de formation de bouloches supérieure à la vitesse d’élimination, ce qui a pour conséquence une augmentation des bouloches concomitante à l’usure. Dans le cas de fibres à faible résistance, la vitesse de formation des bouloches est proche de la vitesse d’élimination par l’usure, ce qui entraîne une fluctuation du boulochage en fonction de l’augmentation du degré d’usure. Il existe d’autres configurations dans lesquelles l’élimination des fibres se produit avant la formation de bouloches. Chacun de ces exemples fait ressortir la complexité de l’évaluation des modifications de surface sur différents types d’étoffe.
L'essai en laboratoire idéal consisterait à accélérer les processus a), b) et c) par exactement le même facteur et s'appliquerait de façon universelle à tous les types de fibres, de fils et d'étoffes. À ce jour, aucun essai de ce type n'a été mis au point. Cependant, une méthode d'essai a été mise au point permettant de classer les étoffes dans le même ordre de propension à l’ébouriffage et au boulochage que celui auquel on pourrait s’attendre dans des conditions d’usage normales.
La modification apportée à l'appareil d'emploi très répandu pour l'essai d'abrasion de Martindale, et utilisé dans la présente partie de l'ISO 12945, est décrite dans la publication de H. Knecht: Neue Methode zur Prüfung der Pillingneigung, in Wirkerei und Strickerei Technik, 38 (1988), 12, p. 1309.
1 - Domaine d'application
La présente partie de l'ISO 12945 spécifie une méthode pour déterminer la résistance au boulochage et les modifications de surface des étoffes à l'aide d’une méthode utilisant un appareillage d’essai d’abrasion de Martindale modifié.
2 - Références normatives
Les documents normatifs suivants contiennent des dispositions qui, par suite de la référence qui y est faite, constituent des dispositions valables pour la présente partie de l'ISO 12945. Pour les références datées, les amendements ultérieurs ou les révisions de ces publications ne s’appliquent pas. Toutefois, les parties prenantes aux accords fondés sur la présente partie de l'ISO 12945 sont invitées à rechercher la possibilité d'appliquer les éditions les plus récentes des documents normatifs indiqués ci-après. Pour les références non datées, la dernière édition du document normatif en référence s’applique. Les membres de l'ISO et de la CEI possèdent le registre des Normes internationales en vigueur.
· ISO 139, Textiles — Atmosphères normales de conditionnement et d’essai.
· ISO 12947-1, Textiles — Détermination de la résistance à l’abrasion des étoffes par la méthode Martindale — Partie 1: Appareillage d’essai d’abrasion de Martindal
3 - Termes et définitions
Pour les besoins de la présente partie de l'ISO 12945, les termes et définitions suivants s'appliquent.
3.1 ébouriffage
hérissement des fibres de surface et/ou redressement des fibres de l'étoffe modifiant visiblement la surface
NOTE : 
Cette modification peut se produire lors du lavage, du nettoyage à sec et/ou au porter.
3.2 bouloche
emmêlement des fibres en petits agglomérats (bouloches) émergeant de l'étoffe et qui, en raison de leur densité, empêchent la pénétration de la lumière et forment des ombres
NOTE : 
Cette modification peut se produire lors du lavage, du nettoyage à sec et/ou au porter.
3.3 boulochage
formation de bouloches à la surface d'une étoffe
3.4 frottement de boulocha
tour complet des deux éléments de rotation externes de l'appareil d'essai de Martindale modifié
3.5 cycle de boulochage
exécution des mouvements de translation formant une courbe de Lissajous et comprenant 16 frottements, c'est-à-dire 16 tours des deux éléments de rotation externes et 15 tours de l'élément de rotation interne de l'appareil d'essai de Martindale
4- Principe
Une éprouvette circulaire est soumise à une force définie sur une surface de frottement constituée de la même étoffe ou, le cas échéant, d'une étoffe abrasive en laine, en décrivant une courbe de Lissajous. L'éprouvette peut en même temps tourner librement autour d'un axe passant par son centre perpendiculairement au plan de l'éprouvette. L’ébouriffage et le boulochage sont évalués visuellement à des stades de frottement définis de l'essai.
5 - Appareillage et matériaux auxiliaires
[bookmark: CHP_5.1]5.1 
Appareillage d’essai d’abrasion de Martindale, décrit dans l’ISO 12947-1, modifié conformément à 5.2. L'appareil d'essai est composé d'une plaque support portant les plateaux à boulochage et le mécanisme d'entraînement. Le mécanisme d'entraînement est composé de deux éléments externes et d’un élément interne qui permettent au dispositif de guidage du porte-éprouvette de former une courbe de Lissajous.
Le dispositif de guidage du porte-éprouvette est déplacé horizontalement par le mécanisme d'entraînement de manière que chaque point du plateau de guidage décrive la même courbe de Lissajous.
Le mouvement de Lissajous commence par former un cercle puis, progressivement, des ellipses de plus en plus étroites, jusqu'à tracer une ligne droite à partir de laquelle des ellipses de plus en plus larges se forment dans la direction perpendiculaire, avant de répéter de nouveau le dessin.
La plaque de guidage du porte-éprouvette est munie de logements de palier à faible frottement qui abritent les tiges de guidage du porte-éprouvette. L'extrémité inférieure de chaque tige du porte-éprouvette est introduite dans le corps correspondant du porte-éprouvette. Le porte-éprouvette est composé d'un corps, d'un anneau et, en option, d'un élément de charge.
L'appareillage est équipé d'un compteur à présélection qui enregistre chacune des rotations de l'un des éléments de rotation externes. Chaque rotation est considérée comme un frottement de boulochage et seize rotations constituent une courbe de Lissajous.
[bookmark: CHP_5.2]5.2 
Dispositif d’entraînement et fixations de la plaque support 
[bookmark: CHP_5.2.1]5.2.1 
Dispositif d'entraînement 
Le mouvement du plateau de guidage du porte-éprouvette transportant les logements de paliers du porte-éprouvette, les paliers et par conséquent les porte-éprouvette eux-mêmes, est provoqué par 
1. deux éléments d'entraînement externes synchronisés dont la distance de l'axe des éléments d'entraînement à leur axe central est de (12 ± 0,25) mm;
2. un élément d'entraînement central, dont la distance de l'axe de l'élément d'entraînement à son axe central est de (12 ± 0,25) mm.
La distance maximale parcourue par la plaque de guidage du porte-éprouvette dans les deux directions, longueur et largeur, est de (24 ± 0,5) mm.
[bookmark: CHP_5.2.2]5.2.2 
Compteur, pour compter les frottements de boulochage à un frottement près.
[bookmark: CHP_5.2.3]5.2.3 
Plateaux à boulochage, chacun composé des éléments suivants:
1. un plateau à boulochage (voir Figure 1);
2. un anneau de serrage (voir Figure 2);
3. un mécanisme de fixation de l'anneau de serrage.
[bookmark: CHP_5.2.4]5.2.4 
Plaque de guidage du porte-éprouvette, constituée d'une plaque en métal dans laquelle trois glissières guident les éléments d'entraînement. Ces derniers ont une action réciproque permettant un déplacement régulier, sans à-coups et à faible vibration, de la plaque de guidage du porte-éprouvette.
Les tiges de guidage du porte-éprouvette sont montées dans les logements de palier fixés à la plaque de guidage au centre de chaque plateau à boulochage. Chaque logement abrite deux paliers. Les tiges de guidage doivent se déplacer librement et sont exemptes de jeu dans les logements.
[bookmark: CHP_5.2.5]5.2.5 
Porte-éprouvette, pour chaque poste de travail, composé des éléments suivants:
1. corps du porte-éprouvette (voir Figure 3);
2. anneau du porte-éprouvette;
3. tige de guidage du porte-éprouvette.
La masse du porte-éprouvette complet avec la tige de guidage et l'anneau du porte-éprouvette doit être égale à (155 ± 1) g.
[bookmark: CHP_5.2.6]5.2.6 
Éléments de charge, pour chaque poste de travail, qui consistent en une charge supplémentaire sous la forme d'un disque en acier inoxydable pouvant être appliqué sur le porte-éprouvette (5.2.5) (voir Figure 4). La masse du disque doit être de (260 ± 1) g.
La masse complète du porte-éprouvette avec le disque en acier inoxydable doit être de (415 ± 2) g.
[bookmark: CHP_5.2.7]5.2.7 
Dispositif auxiliaire pour la mise en place de l'éprouvette, nécessaire pour monter l'éprouvette sur le porte-éprouvette sans former de plis (voir Figure 5).
[bookmark: CHP_5.2.8]5.2.8 
Charge pour la mise en place de l'éprouvette sur le table à boulochage, complète avec une poignée, pour installer l'éprouvette ou le matériau de frottement sans plis ni marques de plis sur le table à boulochage. L'élément de charge utilisé pour l'installation doit avoir une masse de (2,5 ± 0,5 ) kg et un diamètre de (120 ± 10) mm.
[bookmark: CHP_5.3]5.3 
Chambre d'observation, éclairée par la lumière blanche d'un tube fluorescent ou d'une ampoule fluorescente, produisant un éclairage uniforme sur toute la largeur des éprouvettes, et masquée de manière que l'observateur ne regarde pas directement dans la direction de la lumière. La source lumineuse doit former un angle de 5° à 15° par rapport au plan de l'éprouvette (voir Figure 6). La distance entre l’œil et l'éprouvette doit être comprise entre 30 cm et 50 cm pour une vision normalement corrigée.
Dimensions en millimètres [image: http://sagaweb.afnor.org/Images/FA045490/FA045490_FA045490_FIGFA045490_FIG1.png]
Figure 1 Plateau à boulochage
Dimensions en millimètres [image: http://sagaweb.afnor.org/Images/FA045490/FA045490_FA045490_FIGFA045490_FIG2.png]
Figure 2 Anneau de fixation
Dimensions en millimètres [image: http://sagaweb.afnor.org/Images/FA045490/FA045490_FA045490_FIGFA045490_FIG3.png]
Figure 3 Corps du porte-éprouvette
Dimensions en millimètres [image: http://sagaweb.afnor.org/Images/FA045490/FA045490_FA045490_FIGFA045490_FIG4.png]
Figure 4 Élément de charge supplémentaire
Dimensions en millimètres [image: http://sagaweb.afnor.org/Images/FA045490/FA045490_FA045490_FIGFA045490_FIG5.png]
Figure 5 Dispositif auxiliaire pour la mise en place de l'éprouvette
[image: http://sagaweb.afnor.org/Images/FA045490/FA045490_FA045490_FIGFA045490_FIG6.png]
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3 Éprouvette 
Figure 6 Éclairage des éprouvettes

6 - Matériaux auxiliaires
[bookmark: CHP_6.1]6.1 
Feutre, sous la forme de disques tels que spécifiés dans l'ISO 12947-1, utilisé comme support pour les deux éprouvettes. Les disques doivent avoir les diamètres suivants: 
1. disque supérieur (porte-éprouvette): (90 ± 1) mm;
2. disque inférieur (plateau à boulochage): [image: http://sagaweb.afnor.org/Images/FA045490/FA045490_FA045490_FORFA045490_FOR1.png]
[bookmark: CHP_6.2]6.2 
Étoffe de frottement, en général la même étoffe que celle soumise à essai, contre laquelle l'éprouvette est frottée. Dans certains cas, par exemple pour des étoffes d'ameublement, une étoffe abrasive en laine conforme aux spécifications de l'ISO 12947-1 est utilisée. L'étoffe de frottement choisie doit être indiquée dans le rapport d'essai.
Des disques d'étoffe de frottement mesurant [image: http://sagaweb.afnor.org/Images/FA045490/FA045490_FA045490_FORFA045490_FOR2.png]mm de diamètre ou (150 ± 2) mm de côté sont montés sur chaque plateau.
7 - Atmosphère de conditionnement et d’essai
L'atmosphère tempérée normalisée de conditionnement et d'essai des textiles définie dans l'ISO 139 doit être utilisée, c'est-à-dire une température de (20 ± 2) °C et une humidité relative de (65 ± 2) %.
8 - Préparation des éprouvettes
[bookmark: CHP_8.1]8.1 - Traitement préalable
Sauf accord spécifique, effectuer un lavage ou un nettoyage à sec de l'échantillon selon une méthode convenue entre les parties intéressées.
NOTE : 
Les méthodes décrites dans l'ISO 6330 ou dans l'ISO 3175-1 et l'ISO 3175-2 peuvent convenir.
[bookmark: CHP_8.2]8.2 - Échantillonnage
NOTE : 
Il convient de prélever les éprouvettes au hasard de manière que deux éprouvettes n’aient pas les mêmes fils de chaîne et de trame.
L'éprouvette du porte-éprouvette doit être un disque de [image: http://sagaweb.afnor.org/Images/FA045490/FA045490_FA045490_FORFA045490_FOR3.png]mm de diamètre. L'éprouvette du plateau à boulochage peut avoir [image: http://sagaweb.afnor.org/Images/FA045490/FA045490_FA045490_FORFA045490_FOR4.png]j mm de diamètre ou (150 ± 2) mm de côté, selon le cas.
Pendant toutes les opérations d'échantillonnage et de préparation, veiller à exercer une tension minimale pour éviter tout allongement anormal de l'étoffe.
[bookmark: CHP_8.3]8.3 - Nombre d’éprouvettes
Au moins trois jeux d'éprouvettes sont nécessaires lorsqu'un jeu complet comprend une éprouvette pour le porte-éprouvette et une éprouvette pour le plateau à boulochage. En cas d'utilisation d’étoffe de frottement en laine sur le plateau à boulochage, au moins trois éprouvettes de l'étoffe soumise à essai sont nécessaires pour les porte-éprouvette. Si plus de trois éprouvettes sont soumises à essai, utiliser un nombre impair d'éprouvettes. Prévoir une éprouvette supplémentaire pour l'évaluation comparative de l'éprouvette soumise à essai.
[bookmark: CHP_8.4]8.4 - Marquage des éprouvettes
Avant l'échantillonnage, marquer, au même endroit, l'envers de chaque éprouvette soumise à essai. Ceci permet de garantir que les éprouvettes sont alignées dans le même sens de fil pour l'évaluation. Le marquage ne doit avoir aucune influence sur l'essai.
9 - Mode opératoire
[bookmark: CHP_9.1]9.1 - Généralités
Vérifier que l'appareil d'essai d'abrasion de Martindale est conforme à l'ISO 12947-1. Examiner les matériaux supports de l'éprouvette après chaque essai et les remplacer en cas de salissure ou d'usure.
[bookmark: CHP_9.2]9.2 - Mise en place des éprouvettes
Les éprouvettes d'étoffe tricotée légère doivent être manipulées avec précaution pour ne pas les agrandir de façon notable.
[bookmark: CHP_9.2.1]9.2.1 - Mise en place de l’éprouvette dans le porte-éprouvette
Enlever l'anneau et la tige de guidage de chaque porte-éprouvette. Poser le dispositif auxiliaire (voir 5.2.7) pour le montage de l'éprouvette, l'extrémité à petit diamètre vers le haut, sur une table ou un plan de travail, et faire descendre l'anneau du porte-éprouvette sur la surface inclinée du dispositif auxiliaire jusqu'à ce qu'il se place sur l'extrémité à grand diamètre parallèle de la partie inférieure.
Retourner le porte-éprouvette et placer un disque en feutre de (90 ± 1) mm de diamètre au centre du côté en
creux. Placer une éprouvette de [image: http://sagaweb.afnor.org/Images/FA045490/FA045490_FA045490_FORFA045490_FOR5.png]mm de diamètre, face endroit vers le haut, au centre du disque en feutre, et laisser le matériau en trop retomber sur les bords du porte-éprouvette. Vérifier que l'éprouvette recouvre complètement la rainure dans laquelle se loge l'anneau du porte-éprouvette.
Avec précaution, rassembler le porte-éprouvette avec le feutre et l'éprouvette sur l'extrémité à grand diamètre du dispositif auxiliaire de manière que le porte-éprouvette vienne se placer dans le logement du dispositif auxiliaire. Tout en maintenant fermement ensemble le porte-éprouvette et le dispositif auxiliaire, faire revenir l'anneau sur le porte-éprouvette de façon qu'il se loge dans la rainure du porte-éprouvette et retienne l'éprouvette et le feutre.
Répéter le mode opératoire avec les autres porte-éprouvette. Si nécessaire, placer le disque de charge (voir 5.2.6) sur la tige de guidage du porte-éprouvette et la placer dans la partie en creux du porte-éprouvette.
[bookmark: CHP_9.2.2]9.2.2 - Mise en place de l’éprouvette sur le plateau à boulochage
Placer un disque en feutre de[image: http://sagaweb.afnor.org/Images/FA045490/FA045490_FA045490_FORFA045490_FOR6.png]mm [6.1 b)] sur le plateau. Placer sur le feutre l'éprouvette inférieure ou, le cas échéant, l'étoffe en laine, la surface de frottement au-dessus. Mettre l'élément de charge (5.2.8) et fixer avec l'anneau de serrage.
[bookmark: CHP_9.3]9.3 - Essai de boulochage
Effectuer l'essai jusqu'à la fin du premier stade de boulochage (voir annexe A). Faire le premier examen conformément à l'article 10 sans enlever l'éprouvette du porte-éprouvette et sans éliminer les particules provenant de la surface pour l'évaluation.
Après l'évaluation, replacer les porte-éprouvette dans leur position initiale d'essai. Si nécessaire, poursuivre l'essai en effectuant un examen à chaque stade de boulochage jusqu'au dernier stade conformément aux spécifications de l'annexe A.
10 - Évaluation de l’ébouriffage, du boulochage ou des deux
Placer la chambre d’observation dans une pièce sombre.
Placer l'éprouvette soumise à essai et un morceau de l'échantillon initial, avec ou sans traitement préalable, le sens machine à la verticale, au centre du pupitre de la chambre d’observation (voir Figure 6). Si nécessaire, utiliser un morceau de ruban de PVC autocollant pour une meilleure fixation. Il convient de placer l’éprouvette soumise à essai à gauche et l’échantillon initial à droite.
Examiner chaque éprouvette en se plaçant juste à l'extérieur de la chambre d'observation (5.3) (afin d’éviter les éblouissements provoqués par la source lumineuse) et directement en face de l'éprouvette, comme montré à la Figure 6.
Évaluer chaque éprouvette conformément au barème du Tableau 1. Si l'éprouvette semble correspondre à un niveau intermédiaire, exprimer le demi-point, par exemple 3-4.
Le résultat d’essai de chaque observateur pris individuellement correspond à la moyenne des évaluations. Le résultat d’essai de l’échantillon pour laboratoire correspond à la moyenne des évaluations des observateurs.
NOTE 1
Étant donné la nature subjective de l'évaluation, il est recommandé que plusieurs observateurs examinent les éprouvettes.
NOTE 2
Une évaluation photographique peut être utilisée pour corroborer la méthode principale de description en fonction de l'accord des parties intéressées à l'essai.
NOTE 3
Il est possible d'effectuer une seconde évaluation en examinant l'éprouvette sous un angle où le boulochage apparaît plus visible. Cette évaluation peut servir à obtenir des données d'un état «extrême», par exemple lorsqu'une surface est examinée dans son plan.
NOTE 4
Mentionner toutes les autres indications d'une détérioration de l'aspect de surface.
	Tableau 1 – Examen visuel

	Classe 
	Description 

	5
	Aucun changement.

	4
	Léger ébouriffage de la surface et/ou formation partielle de bouloches.

	3
	Ébouriffage moyen de la surface et/ou boulochage moyen. Bouloches de tailles et de densités variables recouvrant partiellement la surface de l’éprouvette.

	2
	Ébouriffage marqué de la surface et/ou boulochage marqué. Bouloches de tailles et de densités variables recouvrant une grande partie de la surface de l’éprouvette.

	1
	Ébouriffage important de la surface et/ou boulochage sévère. Bouloches de tailles et de densités variables recouvrant toute la surface de l’éprouvette.




11 - Résultats
Enregistrer les classes attribuées à chaque éprouvette et calculer la moyenne de toutes les évaluations effectuées conformément à l’article 10. Si le résultat moyen n'est pas un nombre entier, arrondir le résultat à la demi-classe la plus proche. Il convient que la variation du résultat de la moyenne obtenue pour les éprouvettes n'excède pas une demi-classe. Si la variation est supérieure à une demi-classe, indiquer la classe attribuée à chaque éprouvette.
12 - Rapport d’essai
Le rapport d'essai doit contenir les informations suivantes: 
1. la référence à la présente partie de l'ISO 12945, c'est-à-dire l'ISO 12945-2;
2. la description de l'échantillon pour laboratoire;
3. le cas échéant, le traitement préalable de l'échantillon pour laboratoire;
4. le nombre d'éprouvettes et le nombre d'observateurs;
5. l’étoffe de frottement utilisée;
6. la masse des éléments de charge;
7. le nombre de frottements à chaque stade et la classe de boulochage correspondante;
8. la date de l'essai;
9. la classe finale attribuée et, si elle porte sur l’ébouriffage, le boulochage ou les deux;
10. les détails concernant tout écart au mode opératoire.
Annexe A - (normative) Catégories d'essai de boulochage
Sauf spécification contraire, les catégories d'essai pour les différents types de textiles doivent être conformes aux indications du Tableau A.1. 
	Tableau A.1 – Catégories d'essai de boulochage

	Catégorie
	Type de textile
	Type d’étoffe de frottement
	[bookmark: _GoBack]Masse des éléments de charge g
	Stade d’évaluation
	Nombre de frottements

	1
	Ameublement
	Étoffe de laine
	415 ± 2
	1
	500

	
	
	
	
	2
	1 000

	
	
	
	
	3
	2 000

	
	
	
	
	4
	5 000

	2a
	Étoffes tissées (sauf les étoffes d’ameublement)
	Étoffe tissée soumise à essai (endroit/endroit) ou étoffe de laine
	415 ± 2
	1
	125

	
	
	
	
	2
	500

	
	
	
	
	3
	1 000

	
	
	
	
	4
	2 000

	
	
	
	
	5
	5 000

	
	
	
	
	6
	7 000

	3a
	Étoffes tricotées (sauf les étoffes d’ameublement)
	Étoffe tricotée soumise à essai (endroit/endroit) ou étoffe de laine
	155 ± 1
	1
	125

	
	
	
	
	2
	500

	
	
	
	
	3
	1 000

	
	
	
	
	4
	2 000

	
	
	
	
	5
	5 000

	
	
	
	
	6
	7 000

	

	NOTE : 
Les essais ont montré une meilleure corrélation entre l'essai et la performance d'usage en portant le nombre de frottements à 7 000 en raison du fait que les bouloches présentes à 2 000 tours peuvent être éliminées à 7 000 tours.
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Annexe ZA - (normative) Références normatives aux publications internationales avec leurs publications européennes correspondantes
Cette norme europénne comporte par référence datée ou non datée des dispositions d'autres publications. Ces références normatives sont citées aux endroits appropriés dans le texte et les publications sont énumérées ci-après. Pour les références datées, les amendements ou révisions ultérieurs de l'une quelconque de ces publications ne s'appliquent à cette norme européenne que s'ils y ont été incorporés par amendement ou révision. Pour les références non datées, la dernière édition de la publication à laquelle il est fait référence s'applique. 
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	EN
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